
1473 rue Amherst 

pour vos 
fourrures 

tél. 522 -3181 

AUJOURD'HUI 
CAHIER B 

LA PRESSE, MONTRÉAL, LUNDI 28 DÉCEMBRE 1981 

lE 

LES 
GABDEBÎES 

EN PÉRIL 

Enfants maltraités: l'Office 
des 
n'a 

services d e g a r d e 

aucun moyen ac t ion 

Dans le but de cerner d'un peu 
plus près la question des gar­
deries, Anne Richer en a visi­
té quelques-unes incognito 
en compagnie d'une travail­

leuse d'expérience dans le 
monde de l'enfance, Carole 
Morache. 

Elle raconte ce qu'elle a vu 
et entendu. 

Depuis que cette sér ie est 
commencée plusieurs témoi­

gnages confirment que «certains» 
enfants dans «ce r t a ines» garde­
ries auraient subi de mauvais 
traitements. Ces mauvais traite­
ments ne vont pas jusqu'aux 
coups et blessures mais ont trait 
surtout à l 'entretien général de 
l'enfant, sa sécurité, son alimen­
tation. 

Les plaintes ne sont pas tou­

jours officielles. Elles ne suivent 
pas nécessairement la filière du 
Comité de protection de la jeunes­
se. En général, les parents qui se 
rendent compte d'un problème à 
propos de leur enfant changent 
de garderie et se taisent. 

Ils vont peut-être s 'adresser à 
l'Office des services de garde. Qui 
va peut-être leur dire de s'adres­
ser à un regroupement de garde­
ries, qui va peut-être leur suggé­
rer d'appeler le Comité de protec­
tion. Bref, il se peut fort bien que 
l'enfant vive une situation pénible 
et que personne ne s'en occupe. 

On fait des « rappor t s» , des re­
commandat ions . Le seul moyen 
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RICHER 

efficace et définitif c'est l'Office 
qui le possède. Puisque c'est lui 
qui accorde le permis de fonction­
ner à une garder ie , c'est encore 
lui qui peut le refuser ou ne pas le 
renouveler. 

Mais ce n'est pas si s imple ap­
paremment , puisque l 'Off ice , 
«échaudé» au cours d'une tentati­
v e de fe rmer une garder ie l 'été 
dernier, a décidé d'adopter une 
nouvelle attitude: laisser la gar­
derie en fonctionnement, mais lui 
donner de l'aide pour lui permet­
tre de mieux fonctionner. 

«Si l'enfant est maltraite, c'est 
la Protection de la jeunesse qui 
s'en occupe. Mais vraiment mal­
trai té , déc la re Lize t te Gerva i s , 

GARDERIE «SALLE DE RECEPTION» 

«Parfo i s les enfants mangent 
les restants des banquets» 

«Sal les de réceptions, La 
Savoureuse». «Garderie ma­

ternelle Michelin». 

C'est dans un petit centre com­
mercial de Ville d'Anjou. Dans un 
amas de boutiques, nous trouvons 
l'annonce de la garderie collée à 
cel le des salles de réception. I l 
faut monter au deuxième pour 
Tun et pour l'autre. 

On reconnaît bien des salles de 
réceptions, mais aucun signe dis-
tinctif de garder ie . Not re seul 
repère: un enfant qui erre dans le 
couloir et nous indique le chemin. 

Une grande salle aux larges 
fenêtres tendues de rideaux «plein 
j o u r » et de velours. Un vieux 
monsieur est assis sur une toute 
petite chaise, au bout d'une gran­
de table basse. Il est si absorbé 
qu'il ne nous voit pas venir. Il cor­
rige de petits cahiers d'écoliers. 
Dix-huit enfants grouillent autour 
de lui. Le permis est de 40. 

Le menu est affiché conformé­
ment aux normes. «Mais on ne le 
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respecte pas de toute façon, avoue 
candidement M . Dumort ier , 78 
ans. «Que mangent les enfants 
alors?». 

«Je suis Français, madame, 
alors les enfants mangent bien.» 

Sa femme déclare: «Oui, c'est 
moi qui prépare les repas. II faut 
bien que quelqu'un le fasse, non?» 
Parfois, nous dit M . Du­
mortier, les enfants mangent les 
restants des banquets. 

Pendant ce temps, les enfants 
courent dans la grande salle, 
jouent avec leurs vêtements , 
grimpent sur des chaises, se pro­
mènent sur des jouets de plasti­
que, genre petite voiture. Ce sont 
les seuls jouets. «Aujourd'hui 
nous avons été obligés de changer 
de salle. L e propriétaire est venu 
me demander si cela me déran­
geait. Ils préparent une réception 
pour ce soir, dans la salle que 
nous occupons d'habitude.» 

C'est Carole qui fait l'inspection 
des lieux, pendant que le proprié­
taire me vante les méri tes de la 
discipline, et des valeurs qui se 
perdent dans les familles, quand 
ce ne sont pas les famil les elles-
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mômes qui vont à la débâcle . 
«Vous savez, nous avons beaucoup 
de famil les monoparentales. Ça 
déteint sur les enfants de famille 
normale. J'essaie d'imposer cer­
taines règ les , mais ne n'est plus 
c o m m e avant. Je les cor r ige , 
mais j e ne les tape pas. Il y a 20 
ans que j e fais ce mét ier , vous 
savez, j ' en ai vu de toutes les cou­
leurs. Les enfants changent.» En 
lorgnant du côté d'une petite fille 
qui se réve i l l e sous une table ( i l 
n'y a pas de sieste obligatoire) il 
dit: «Cel le- là c'est la plus mé­
chante, la plus sournoise». 

Deux petits matelas sont instal­
lés sous une table, c'est là que les 
enfants se couchent s'ils sont 
malades. De plus quand j e souli­
gne qu'il n'y a pas de cour, le pro­
priétaire déclare : « A v e c toutes 
ces belles fenêtres, les enfants 
n'en ont pas besoin. Quand on les 
amenait au parc, ils revenaient 
tachés de crottes de chiens, ce 
n'est pas la peine qu' i ls se salis­
sent pour rien.» 

L 'épouse du proprié ta i re qui 
fait les repas, donc, s'occupe aus-
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si de faire dessiner les enfants. De 
belles fleurs coloriées par les en­
fants, sorties tout droit de la pho­
tocopieuse. Aucun dessin d'en­
fants aux fenêtres. 

Les toilettes des enfants sont 
celles qu'utilisent les invités des 
banquets. La cuisine ultra-sophis-
tiquée pour la préparation des 
fêtes est accessibles aux enfants. 
Dans une salle ouverte ce jour-là, 
de grands miroirs sur chevalet 
constituaient un réel danger. Et 
par-dessus tout, on ne pouvait pas 
ne pas f rémir à l ' idée qu'un en­
fant puisse car rément sort ir de 
l'immeuble sans que personne ne 
s'en rende compte. 

On accepte les enfants qui sont 
«p rop re s» . Il en coûte $10.00 par 
jour, aux parents. C'est de loin la 
plus économique des garder ies 
que nous avons visitées. Michelin 
est un établissement p r ivé à but 
lucratif. 

DEMAIN: L'Office des 
services de garde 

et ses pouvoirs. 
4* 
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présidente de l'Office des services 
de garde . Nous n'avons pas de 
moyen coercitif pour agir. Et nous 
avons eu notre leçon dans le cas 
de la garder ie X, les profession­
nels de la direction de la Protec­
tion de la jeunesse n'ont pas voulu 
intervenir. Nous, on a replacé les 
enfants, on a sensibilisé les pa­
rents, mais vous savez, même 
s'ils savent ce qui se passe à la 
garderie, ils ne veulent pas néce 
sairement que ça cesse. Ils sont 
venus protester devant l'Office et 
nous ont dit: enseignement, disci­
pline, c'est ce que l'on veut.» 

Pour sa part, Jean-Pierre Sene 
cal, du DPJ , se dit estomaque 
d 'apprendre que cette garder ie 
est encore ouverte. 

«Un fonctionnaire du ministère 
attaché à l'Office nous a fait un 

signalement. C'était en juin « 0 . 
Nous sommes intervenus en sep­
tembre, je déplore cette lenteur. 
Mais, dans notre rapport, nous 
avons précise que s'il n'y avait 
pas eu de brutalité, nous jugions 
la garderie inadéquate: négligen­
ce, malpropreté, personnel sans 
qualifications. Nous étions pour le 
moins perplexes et en avons con­
clu que si les enfants n'étaient pas 
en danger à court terme, nous n'é­
tions pas rassures à long terme 
Nous avons présumé que les en­
fants n'avaient pas eu à subir de 
coups. Et nous pensons que ce 
n ' e s t pas notre rôle d ' intervenir 
pour fermer la garderie, niais que 
lés autorités doivent prendre leurs 
responsabilités.» 

La garderie est toujours ouver­
te et dans des conditions qui ne 
s'améliorent pas. Au contraire. 

UN PRODUIT 
QUÉBÉCOIS 

À UN PRIX 
IMBATTABLE 

JUSQU'À 

D'ESCOMPTE 
(sur articles de second choix» 

Art icles de table et cadeaux 
en grès; un matériau qui 
résiste au four (micro onde), 
réfrigérateur, lave-vaisselle 
et aux détergents. 
Aussi disponibles dans 
d'autres formes et décors. 

i 
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S E R V I C E A CAFE 

CAFETIERE 

40 0Z 

SUCRIER 

CRÉMIER 

PRIX 
m Vf NT! 

26 40 1 3.20 
12.10 6.05 

7.70 3.85 

ENSEMBLE 5 PIECES 

ASSIETTE 7" 

ASSIETTE 10' 

BOL À SOUPE 

SOUCOUPE 

T A S S E 

P f l l 

réQUlfef 
PRIX 

01 VttTf 

4.80 2.40 
8.30 2.10 
7.30 3.65 
3.80 0.95 
6.40 3.20 

MM 

TASSES ASSORTIES 
HEURES D'OUVERTURES 

LUNDI. M A R D I MERCREDI. JEUDI: 
d« 9h a.m. A 6JJ p m . 

Acctptéei 

T . ) iiiei 

TASSE 3 0Z. 

TASSE 6 0Z. 

TASSE 8 0Z. 

TASSE 10 0Z. 

PRIX 
01 . i s ' 

2.50 
2.75 
3.20 
3.50 

DIRECTEMENT 
DU MANUFACTURIER 

> 2860 boul. Le Corbusier 
LAVAL, QUÉBEC 

687-3810 
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«Moto Journal aime • 
trop les femmes 
pour les niaiser 
ou faire du 
sexisme avec elles» 

Il nous est arrivé quelquefois 
de dénoncer, dans la rubrique 

«publici té sex is te» , des images 
publicitaires de motos avec usage 
intempestif de femmes , parues 

ism 

dans la revue Moto Journal, ou 
ailleurs. Et le Comité pour la pu­
bl ic i té non sexiste du Conseil du 

statut de la femme a fait son bou­
lot en faisant pression de son côté. 

« I l paraî t rai t que nous nous 
amusons à niaiser les f e m m e s , » 
peut-on lire, dans une chronique 
de la revue du mois de septembre 
portant le titre de «rue-brique à 
Piston». L'auteur n'a pas signé. 

«C'est des menteries. D'abord 
laissez-moi vous dire que tous les 
gars de Moto Journal aiment bien 
trop les femmes pour les niaiser 
ou fa i re du sexisme avec el les . 
M ê m e que la majori té du staff 
aiment tellement les femmes 
qu'ils pensent tous que tout le 
monde devrait en avoir au moins 

AVIS PUBLIC 

en col laborat ion avec 

DIDIER FARRÉ, RENÉ MALO et les CINÉMAS UNIS 

I N V I T E G R A T U I T E M E N T 
DU 25 AU 31 DÉCEMBRE 

tous les gens de l'Age d'Or (65 ans et plus) qui se présenteront avec le coupon 
ci-dessous à LA PREMIÈRE REPRÉSENTATION DE LA JOURNÉE du film 

; «LA SOUPE AUX CHOUX» et ce. dans n importe quel cinéma où le film est à l'affiche» 

LOUIS DE FUNÈS 
Le plus grand comique de retour avec une potion qui fait hurler de rire J 

Commission 
des normes 
du travail 
Québec 

LA COMMISSION DES NORMES 
DU TRAVAIL DU QUÉBEC 

VOUS INFORME... 

Y 

UNRLM DE 
JEAN GRAULT 

LOUIS DE RJNl 
JEAN CARMET 

JACQUES VÎLLERET 

* Consultez nos pages «Arts 
et spectacles* pour connaî­
tre l'heure de la premiere re-

• présentation au cinéma de 
votre choix. la p r e s s e 

L E 1er J A N V I E R , 

F Ê T E D U P R E M I E R D E L ' A N , 

E S T U N J O U R F É R I É E T C H Ô M É 

E X C E P T I O N S 

Cette disposition de la Loi sur les normes du travail 
(article 60 du chapitre 45 des lois de 1979) ne s'appli­
que pas aux salariés régis par une convention collec­
tive ou un décret qui contient au moins six jours lo­
ries, chômés et payés en plus de la (etc nationale. 

C O N D I T I O N S 

Pour bénéficier de ce congé payé, un salarié doit justi­
fier de 60 jours de service continu dans une entreprise 
et ne pas s'être absenté de son travail, sans l'autorisa­
tion de son employeur ou sans une raison valable, la 
veille ou le lendemain de ce jour férié. 

C O M P E N S A T I O N S 

Lorsque ce jour férié «tombe» un jour ouvrable 
(c'est-à-dire un jour normalement travaillé par le sa­
larié) l'employeur doit verser au salarié rémunéré au 
temps, au rendement ou sur toute autre base, une in­
demnité égale à la moyenne du salaire journalier des 
deux semaines précédant ce jour férié. 

Si un salarié doit travailler le 1er janvier, fête du pre­
mier de l'an, l'employeur doit: 
1) verser au salarié occupé ce jour férié le salaire 

correspondant au travail effectué et, 
2) lui verser une indemnité égale à la moyenne du 

salaire journalier des deux semaines précédant ce 
jour férié OU lui accorder un congé compensa­
toire d'une journée. Dans ce cas, le congé com­
pensatoire doit être pris dans les trois semaines 
précédant ou suivant ce jour, sauf si une conven­
tion collective ou un décret prévoit une période 
plus longue. 

CONGÉ A N N U E L (Vacances) 
Par ailleurs, si le salarié est en congé annuel (vacan­
ces) le 1er janvier, fete du premier de l'an, l'em­
ployeur doit lui verser une indemnité égale à la 
moyenne du salaire journalier des deux semaines pré­
cédant ce jour férié OU lui accorder un congé com­
pensatoire d'une journée à une date convenue entre 
l'employeur et l'intéressé ou fixée par une convention 
collective ou un décret. 

R E N S E I G N E M E N T S O U 

P L A I N T E S 

Les personnes qui désirent se renseigner davantage 
ou porter plainte, doivent communiquer avec le bu­
reau le plus près de la Commission des normes du 
travail du Québec: 

Québec 

Montréal 

Aima 

Hauterive 

Hull 
Matane 

(418)643-4940 

(514)873-7061 

(418)662-3975 

(418)589-9931 

(819)771-6259 

(418) 562-2010 

Jonquière (418)547-6689 

Lévis (418)833-6194 

Rouyn (819)762-0867 

Sherbrooke (819)565-0441 

Troii-Rivicres 

(819)374 4661 

P 87 
Simpsons 
a 110 ans. 

C'est l'année 
des meilleurs 

achats. 

Permanente?... Nouvelle tête, à prix rabais 
Avec la nouvelle année pourquoi ne pas renouveler votre allure. 
Choisissez une tête bouclée ou simplement avec des vagues. Il 
suffit de passer à notre salon. Nos permanentes vous permettront 
de passer une saison hivernale sans problème de tête. 

Demandez à nos spécialistes Glenby le type de permanente qui 
convient le mieux à vos cheveux. Offre valable jusqu'au 31 janvier. 

Permanente internationale /w\ 
Prix courant Eaton 60.00 4*5.UU ch. 

Permanente « Organic Aid» 
Prix courant Eaton 40.00 

Coupe (avec permanente) 
Prix courant Eaton 14.00 

Pour un rendez-vous. 
composez 284-8461, Eaton Centre-ville, 5e étage 

284-8661, Eaton Centre-ville, 3e étage 
353-4411, Anjou 
697-6420, Pointe-Claire 
487-7121, Cavendish 
461-2345, St-Bruno 

«RAZ-DE-MAREE» DE 4 JOURS 
70% à 90% de moins 

SOLDE FINAL DE LIQUIDATION 
Nous formons les portes le 31 décembre 

28 .00 ch. 

7.00 ch 

BLOUSES ROBES JUPES 

«12 M 5 -'35 M 5 
MANTEAUX COSTUMES BLAZERS | 

'50 HO- «60 J50 

EATON 
SaM/m _ 

AU FOYH DC L'HÔTE RfiNE EUZÀIHTH, WUIEVAID DORCHESTER OUEST. 

une. C'est pas une belle preuve de 
respect ça?» 

«Quand le boss a vu nos deux 
annonces montrées dans un grand 
journal comme exemple de publi­
cité sexiste, il est devenu méchant 
comme une femme en colère à 
cause que l 'ar t icle ne disait pas 
que les annonces venaient de no­
tre revue.» 

«Depuis ce temps le boss n'est 
pas pareil. Il fait enregistrer tou­
tes les émissions de «Janette veut 
savoir», il a remplacé la cible de 
son jeu de dards par un poster 
d'Huguette Proulx. Il ne laisse 
plus de tips aux serveuses dans 
les restaurants. Il a jeté sa collec­
tion d'autographes de Suzanne 
Lapointe et quand il est obligé de 
parler à une femme au téléphone, 
il rappelle chose.» 

Merci Piston, au nom de toutes 
ces «choses» , pour vos bonnes 
paroles de nature a mieux nous 
faire comprendre ce que vous 
êtes. 

Vive la fame 
Cette chronique «ce charmant 

petit gâteau féministe à la mord-
moi- le-f lanc», selon une aussi 
charmante lectrice Suzanne Lanc-
tôt, ne paraît pas tous les jours, 
mais une fois la semaine. 

Envoyez-moi vite la photo de 
votre ami tout nu. Cela me ferait 
un charmant petit cadeau de 
Noël . Et cela m'occupera. L e 
meilleur moyen pour ne pas avoir 
mal aux seins, quand on vous dé­
range, c'est de les bander Qu'en 
dites-vous? 

Allocation de 
disponibilité 

Cela vous a peut-être échappé 
mais le ministre du Revenu M. 
Raynald Frechette et le ministre 

d 'Etat à la Condition féminine 
madame Pauline Ma roi s ont an­
noncé récemment que selon une 
nouvelle disposition incluse dans 
le projet de loi no 29 les contribua­
bles pourront faire un choix entre 
l'allocation de disponibilité et une 
déduction de frais de garde selon 
ce qui les avantage le plus. 

On se souvient que c'est mon­
sieur Parizeau lors de la présenta­
tion de son budget 1981-82 qui 
avait annoncé que tous les bénéfi­
ciaires d 'al locations famil iales 
qui ont des enfants de moins de 
six ans pourraient bénéficier d'u­
ne allocation de disponibilité qui 
tiendrait de frais de garde d'en­
fants. Cette allocation sera de: 
$400 pour un enfant de moins de 
six ans; $600 pour deux enfants de 
moins de six ans; $600 plus $100 
pour chaque enfant additionnel de 
moins de six ans. 

Cette allocation est à demander 
évidemment au moment de la 
production de la déclaration d'im­
pôt. Mais rappelez-vous que vous 
avez le choix. 

La FFQ a 15 ans 
La Fédération des Femmes du 

Québec qui compte plus de 100,000 
membres dispersées à travers la 
province, fête ses 15 ans. L'orga­
nisme t ravai l le à amél iorer la 
condition des femmes, à l'égalité 
des chances au t rava i l , le temps 
partiel, les régimes de pension, la 
santé et l 'éducation. I l fut fondé 
par des femmes énergiques telles 
Thérèse Casgrain, Monique Be­
gin, Réjane Colas, etc. 

Pour devenir m e m b r e vous 
écr ivez au 1600 rue Ber r i , suite 
311S, Montréal, Québec, H2L 2E4. 
Ou téléphonez au: 844-6898 et 844-
7049. 

ALL SHEEP PANJV NOSE 
BAS CULOTTE 
fOUT DIAPHANE 

Publicité sexiste 
Une protestation en bonne et due forme s'organise contre cette 

annonce de bas-culotte, qui parait surtout dans les stations de métro. 
Le service des annonces du métro se rejoint au numéro 842-8946. Le 
Conseil du statut de la femme pour sa part agira si vous vous plai­
gnez en écrivant à 1255 Place Philippe, bureau 708, H3B 3G1, Mon­
tréal, 873-8384 ou 1-800-361-4349. 

u boutique 

t 

SPÉCIALITÉ: 

MOYENNE ET FORTE TAILLES DAMES 
1 2 1 / 2 à 3 2 , / 2 - 12 à 2 4 - 3 6 à 52 

VENTE 

OU 2 POUR 1 
À LA BOUTIQUE AMOUR ON PENSE À VOUS MESDAMES... 

• Prix fret compétitif tt choix vorié * Coitum» cU bain tt mit vêtoiototi 4t 
• Spédovx à l'armé* longut bait u* mtturt, ou bttoin 
• Ptrtonntl spécialité tt ttcvkt indivkJuo- • La ttult tntrtpritt d'trtvonjurt tnttéct-

l i u m t f ï ! quéoécoiit dont ctttt tpéoWlt*» 
• Solon d'atttnrt, atrnoiphért paitiblt tt Hon: tn affaire dopait plu i at A mu 

dttonduo 

VENTE /X PARTIR DU 22 DÉCEMBRE 
MONTRÉAL; 6660 SHERBROOKE EST - METRO LANGELIFR 
RIVE SUD: 6185, BOUL T A S C HER EAU 
LOCAL 108 BROSSARD 
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JEUNES DINDES 
S U R G E L É E S * * 
CATEGORIE CANADA UTILITE 
6 A 1 6 L B LB 98< JUS D'ORANGE 

OU DE PAMPLEMOUSSE 
FBI Bout. 

64 o.' 

48 BISCUITS 
PEEK FREANS 
DIGESTIFS GINGEMBRE 
NICE SABLES 

Paq. 
200 g 79 e SOUPES ASSORTIES 

HABITANT 
Boite 
28 02 73' 

POULETS A ROTIR 
SURGELÉS 
CATEGORIE CANADA A 
FLAMINGO 
5 A 7 10 

LB 

18 

JAMBON 
DANS LA FESSE 
PRÊT A MANGER 
PORTION DE LA CROUPE 

LB 

38 

GÂTEAU ÉTAGE 
SURGELÉ „ , 

Format 
PEPPERIDGE FARM 1 3 < * 

MAYONNAISE 
KRAFT 

Pot 
500 ml 

19 SAUCE 
AUX CANNEBERGES 
OCEAN SPRAY ??J? 87» MAIS À GRAINS 

ENTIERS 
CANADA DE FANTAISIE 

NIBLETS 

2/ 
Boites 

7 oz 79 e 

OLIVES MANZANILLA 
FARCIES 

HABITANT J* 

FRITES SURGELÉES 
OVENCRISP 
CAVENDISH Sac 

2 H; 

09 

09 FROMAGE A LA CRÈME 
KRAFT 

Format 
4 02 59e MARGARINE MOLLE 

THIBAULT 
Bol 
1 Ib 89' CORNICHONS 

À L'ANETH 
OU LA POLONAISE 
HABITANT 

Pot 
750 ml 

59 

QUARTS DE JAMBON 
PRÊT A MANGER 

PORTION DE 
LAXUISSE LB 

58 

TRANCHES 
DE JAMBON 
PRÊT A MANGER 
COUPE DU MILIEU 

LB 

78 

ÉPAULE DE PORC 
FUMEE, DÉSOSSÉE 
P R Ê T A MANGER 

MAPLE LEAF LB 

PAPIER HYGIENIQUE 
DELSEY 
BOUTIQUE 

*aq d e 
4 roui 

49 

ESSUIE-TOUT 
KLEENEX 
BOUTIQUE Paq. de 

2 roui 

28 

DÉTERSIF 
OXYDOL 

Boite 
2.4 kg 3?9 

JAMBON DÉSOSSÉ 
PRÊT A MANGER 

MAPLE LEAF 
GENRE DINER LB 

POITRINES DE DINDE 
SURGELÉES INDIVIDUELLEMENT 

CHANTECLERC 
ENVIRON Ti LB O U 5 LB LB 

SAUCE 
POUR SANDWICHS 
CHAUOS 
HABITANT 

2/ 
Boites 
14 oz 89e PATES ALIMENTAIRES 

CATELLI 
MACARONI . SPAGHETTI . 
SPAGHETTINI 
VERMICELLE LONG 

Boite 
500 g 67< DENTIFRICE 

CREST Tube 
100 ml 

50 ml 
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CUISSES DE DINDE 
SURGELEES INDIVIDUELLEMENT 

CHANTECLERC 
ENVIRON 2V, LB OU 5 LB 

k 

LB 

28 PORC HACHE 
POUR VOS TOURTIÈRES 
PRODUIT DÉCONGELÉ 

LB 

POIS VERTS NO 1 
CANADA OE CHOIX 

IDÉAL Boite 
19 02 

97 e FROMAGE À TARTINER 
CHEEZ WHIZ 

Pot 
1 kg 

69 
SHAMPOOING 
HEAD & 
SHOULDERS Bout. 

350 ml 

3 3 9 

* Prix en vigueur jusqu'au samedi 2 janvier 1982. Nous nous réservons le droit de limiter les quantités. 
Le texte prévaut sur la photo lorsque celle-ci ne correspond pas à la description du produit annonce. 
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Les vrais SOLDES c'est «aux Élégants» 
que ça se passe 

VENEZ ET PROFITEZ DE LA PLUS BELLE SÉLECTION 
DE NOS MODÈLES) IMPORTÉS 

j ama i s encore présentés auparavant 

SOLDES 
30% À 50% 

DE RABAIS •f 

sur la presque totalité de notre marchandise 
d'hiver pour hommes et femmes 

t 

AUX ÉLÉGANTS 
AUX ELEGANTS 

L300 ouest, rue Sainte-Catherine, coin de la Montagni 

Les vrais soldes c'est «aux Élégants» 
que ça se passe! 

± i 

" rT~ : 

* 4-4 

M i l l 

rr-T 

- H tt 

i 

3 

r • 
l 

ITVI \ l \ l l M 01 i : \Ol S 
ATTENDEZ CHAOŒ ANNÉE 

! 
j 
\ 
I 

I -

-

SOLDE 
BI-ANNUEL 

H.R. 
RABAIS DE 

Une occasion extraordinaire de faire des 
économies sur plusieurs de nos grandes 
collections. Mode féminine, masculine et 
enfantine. Accessoires. Chaussures*. 
Lingerie. Fourrures*. Et cadeaux. 

HOLT RENFREW 
•SHERBROOKE ET DE LA MONTAGNE • ROCKLAND • FAIRVIEW . ANJOU • PLACE VILLE MARIE 

H.R.yjVERT JEUDIS ET VENDREDIS JUSQU'A]^ H 

LA LONGUE LUTTE DE DAN GALLAGHER 

Un déficient mental qui pourra 
bientôt se débrouiller seul 

CALGARY (CP) 
— La cer t i tude 

de pouvoir faire 
mieux est ce qui a 
permis à Dan Galla­
gher de mener une vie 
productive au sein de 
la société au lieu d'ê­
tre enfermé dans une 
maison de santé. 

Môme s'il est né 

avec une déficience 
mentale, la lutte qu'a 
menée Gallagher , 
aujourd'hui âgé de 37 
ans , a surpr i s un 
grand nombre de 
gens , à commencer 
par lui-même. 

Quand il est entré à 
l 'école, ap rès quel­
ques jour s de classe 

seulement , la direc­
tion a fait savoir aux 
paren ts que leur fils 
ne pour ra i t faire sa 
p remiè re année . 
«Cela m 'a profondé­
ment déçu, a dit Mme 
Gal lagher , c a r je 
sava is qu' i l é ta i t ca­
pable d'apprendre». 

Gallagher a finale-

L y a r c e l l 

RÉDUCTION 
DANS TOUT LE MAGASIN 

ment é t é placé dans 
un cent re de forma­
tion de Red Deer où il 
es t res té sept ans , 
jusqu'à ce qu'il ait 21 
ans. Les administra­
teurs du cent re ont 
recommandé alors de 
le placer dans un éta­
blissement spécialisé, 
mais Gallagher a pré­
féré commencer à 
t r ava i l l e r dans un 
a te l ier protégé de 
Calgary. 

Même si le jeune 
homme a passé huit 
ans de sa vie dans cet 
a te l ie r , le personnel 
ense ignant n 'a t ten­
dait pas grand-chose 
des élèves. 

Ce qui a complète­
ment t r ans fo rmé la 
vie de Gallagher, ce 
fut son passage à 
«L'Arche», une com­
munau té chré t ienne 
de maisons et de loge­
ments où vivent et 
travaillent ensemble 
des handicapés men­
taux et des gens nor­
maux. 

L 'appui et l 'encou-
r a g e m e n t q u e Galla­
gher a reçus dans 
cette communauté lui 
ont permis de présen­
ter une demande 
d'emploi à la compa­
gnie Canadian Supe­
rior Oil. «Ce fut une 
chance extraordinai­
re pour moi d'essayer 
quelque chose de dif­
férent», a déclaré 
Gallagher. Il a passé 
plusieurs mois à ap­
prendre à se se rv i r 
d'un ordinateur utili­
sé pour r epé re r des 
endroi ts précis sur 
des ca r t e s géophysi­
ques. 

Dan Gallagher 

Walter Pagenkopf, 
surveillant adjoint du 
département d'infor­
matique de la compa­
gnie, considère que 
Gal lagher a une bon­
ne a t t i tude à l 'égard 
du t r ava i l et qu'il 
remplit bien ses fonc­
tions. 

«J'ai découvert que 
je ne sava i t rien des 
handicapés, dit-il, et 
j ' a i beaucoup appris 
sur moi-même dans 
ma relat ion avec 
Dan.» 

Pour Noël, Galla­
gher a reçu toute sa 
famil le chez lui, à 
L'Arche, et lui a servi 
des mets chinois. 

Selon Mme Galla­
gher, Dans, qui ne de­
vait jamais avoir plus 
de 14 ans d ' âge men­
ta l , selon les méde­
cins, prouve que les 
spécia l i s tes se sont 
trompés. Bientôt, dit-
elle, son fils pourra se 
débrouiller seul dans 
la vie. 

SOTTES et SOULIERS - HOMMES et FEMMES 
(SACS A MAIN ASSORTIS) 

CENTRE DU VERN A Y • PLACE LONGUEUIL • PLACE RÉPENTIGNY 

• CENTRE BOULEVARD (rue Jean-Talon angle boul. Pie-IX) 

7Z2Q 
slons 

car" d a n * 

Perçage d'oreilles 
â moitié prix! 
Voici venu le temps des Fêtes, moments où vous voulez être des 
plus jolies! Profitez donc de ce rabais exceptionnel et ajoutez à 
votre personnalité une touche tout à fait féminine. Aucun rendez-
vous n'est nécessaire. Gel anesthésique .50 en sus.Le 
consentement écrit des parents ou tuteur est requis pour les jeunes 
de moins de 1 8 ans. Le perçage comprend une paire de: 

Boutons anallergiques en acier inoxydable 
La Baie, ord. 9 .99 

Boutons plaqués or 
La Baie, ord. 11 .99 

Boutons aspect pierre de naissance 
La Baie, ord. 14 .99 

499 

5 99 

si 

749 First Lady, rayon 012. Toutes les succursales 
sauf Chicoutimi. En vigueur jusqu'au 2 janvier. 
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PlAZA 
ST-HUBERT 

JUSQU'AU 31 DÉCEMBRE 

1 PlAZA 
ST-HUBERT 

"tout le monde y va sur la Plaza" 
Venez en foule profiter des nombreux spéciaux 
et réaliser des économies exceptionnelles 

mmmEmKEmmmmmmmd 

® 
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Des alpinistes canadiens ont 
raison de l'Annapurna quatre 

K A T M A N D O U ( A F P ) — Des alpi­
nistes canadiens ont réussi le 22 dé­

cembre l'ascension du mont Annapurna 
quatre, haut de 7,524 mètres, a annoncé à 
Katmandou le ministère népalais du Tou­
risme. 

L'équipe, composée de David Adrian 

Burgess, 33 ans, guide à Hudder Fields, 
Alan Burgess, 33 ans, de Calgary (Alber­
ta), et Roger Marshal, 40 ans, de Golden 
(Colombie-Britannique), et dirigée par Da­
vid Smith, 36 ans, un homme d'affaires de 
Golden, avait quitté le camp de base numé­
ro 3 à 07h00 locales et a atteint le sommet à 
15h00, a-t-il indiqué. 
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L'ÉLÉGANCE COÛTE MOINS CHER 
CHEZ 

C A P L A N Ç<V ECONOMIE ^ 
r -h SERVICE V 
9 SELECTION + 

1 

* r. S g f S > de 

VERRERIE SUR PIED 
Royal Doulton 

(Ne sera plus disponible à 
la fin de 1982) 

EPARGNEZ 
MAINTENANT 

ECONOMISEZ 

50% 
Jusqu'à épuisement du stock, 

1 Vr 

Voyez-en plusieurs autres en magasin et épargnez davantage 

•HÔTEL SHERA1. 
•CENTRE FAIBVIEW 
•PROMENADES ST-BRUNO 
•CARREFOUR LAVAL 

SERIES D'ANJOU 

SERVICE A THE 
Plaque argent 5 mex (incluant plateau) 

tP*IX CAPLAN: 

m so 
CASSEROLE DOUBLE 

«CUISEZ ET SERVEZ» 
piaquee argent 

Ptf/X CAPLAN 

S5495 

. « . es G 

Tél.: 735-3633 ou 1-800-361-6482 

BOUTIQUE 
D E C A D E A U X 

6 7 0 0 , C ô t e - d e s - N e i g e s (P taza C ô t e - d « s - N e i g e s ) 

A . - » • "fi* 

commence aujourd fiui ! 

de rabais 
sur une avalanche d'articles 
à travers nos frojs magasins 

CATHERINE ET DE LA MONTAGNE «FAIRVIEW, POINTE-CLAIRE «LES GALERIES D'ANJOU 
!.. * t " 1 
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Ustensiles 
Wkllace 

de rabais 
pour un 

temps limité 
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Blessé 
par un bélier 
mécanique 
James Berry, mécanicien de 
28 ans à l'emploi de la com­
pagnie Beaulieu Excavation, 
a été blessé hier après-midi 
lorsque la pelle d'un bélier 
mécanique s'est affaissée sur 
lui. Cet homme de Vi l le La-
salle a été transporté à l'hô­
pital Général de Montréal où 
son état n'inspire aucune 
crainte. L'engin était alors à 
faire le déblaiement de la 
neige sur le terrain de Labatt, 
et on avait fait appel au 
mécanicien à la suite d'un 
bris mécanique. Seule la tu­
que du mécanicien abandon­
née sous le mastodonte té­
moigne du drame. 

Photo Armand Trottier, LA PRESSE 

Sterling 
Wallace 

25% de rabais sur les 
ustensiles des décors suivants: 

Rosepoint, (illustré) Stradivari, Grand Colonial 
et Grande Baroque. Sur tous les ustensiles. 

SAINT-
LAURENT. 

Plaqué argent Wallace 
25% de rabais sur le prix de $210 du service de 
20 pièces en coffret, avec possibilité de réassorti­
ment. Le service comprend 4 des ustensiles sui­
vants: couteau et fourchette à dîner, grande cuiller à 
thé, cuiller à dessert et fourchette à salade. Décors: 
Louis, Hepplewhite, Mayflower, Chatelaine. 

En solde, $157.50 
Du 28 déc. au 30 janvier 

Quantité limitée. 

B I R K S 
J O A I L L I E R S 

50% de rabais 
sur les prix originaux 

vêtements mode 
automne/hiver 

SAINT LAURE?Srï 
rive gauche 

Hazelton lunes 55 Avenue AV/. Toronto <)(>ï-ll67 

1330 ouest, rue Sherbrooke, Montréal S H 115/ 

• • • 

Inside Hazelton Lanes. 

PRÉSENTE LAVENTE DU NOUVEL AN! 
La vente du Nouvel An chez 
Alexandor c'est l'occasion pour 
vous de débuter l'année en 
beauté. Des prix sans pareils 
sur des fourrures fantastiques! 
Venez voir, notre choix est 
imbattable et nos prix tout 
simplement incroyables! 

CHAT SAUVAGE 

Épargnez j u s q u ' à 50% et plus 

v . n o n » »n CHAT SAUVAGE 

à partir de 

Monl tou i Ml CHAT SAUVAGE 

a partir de 

Monltou t n CHAT SAUVAGE 
• Hovl* c o u t u * » -

RENARD 
7 . . t o n , »n RENARD B U U 

a partir de 

Mont tou i tn RENAR0 Al EU 
a partir de 

'988 

M ,988 

'2,488 

'888 

M,188 

'1 ,788 

«3,488 
s9,988 

'1 ,088 
51,988 

Monl tou» en VISON cortodwn 
f p * O u . o l l o n g - t ) \ 0 / Q Q 

à partir de L% I 0 0 

Monltou tn VISON Canada 
Mo|#tt»< (dcm.-buH) 

Vf i iom en RENARD ( t t int ) 
à partir de 

Montoov* en RENARD ILEU (Ion: 

a partir de 

Svporbo manitou en RENARD 
ARGENTE 

VISON 
Votton» en VISON 

o partir de 

Monl tou en VISON (ploirwt 
peavm) 

Montoov en VISON craiU 
brun (poovx ollongoot) 

M o n i M u » en VISON Givtnchy -
B » v i l l o n - P.««fp Bolmom -
L u n o i o m t o partir de 

DIVERS 
Veeemn en OUIANA (éetAÀe 
d'OFOSSUM) 

'3,988 
s3,988 

LOUTRE p o i I t l o n g » ) 

Mantrawx on VISON «Block 

D K i m o n o 1 - | pMUI ollongo»») 

M a n t w u . en VISON 

à partir de 

'3,488 

'3,488 

'3,788 

Copo en RENARD BLEU 

Montooui en CASTOR (poil» 
long») 

M o n i M u . « n NUTRIA 
à partir de 

M a n i w u . en CASTOR (poil» 
long», notvfoJ») 

'488 
'788 

à partir de^ I |4o8 

'1,388 
apart.rd}] ,688 

oporNVcio 52,788 

PHOQUt d'Alaifca $2 988 

M o n i t o u * en CASTOR tatê 
- P K o n l o m - SI Q K M 

à partir de I f 9 0 0 

Mani tou» en CHAT SAUVAGE 

cpo,,,d,
s2,488 

Mofi l toux en RAT MUSOUE ^ _ _ 

^ n l"m *p^*'1,588 
V t t l O * on C A S T O H ( l . m l , COt. l t ) J "j 

M o n i t o u * en SWAKARA 
à partir de 

Manitou» en LOilf 1anoditn 
(norvrtl) 

'1,988 

a parti, 4*^2,788 

Ion., mar . , more : 

9trOOà21ha 
Jeu.: 9hOX)a 18KO0 
Sam.: 13h00o 17H00 

du 26 déc. à 13 h 
au 31 déc. 

Des milliers d'aubaines 

•_• Place Bona venture 

5 0 S 0 E 
R E D U C T I O N 

SUR NOS 
C O L L E C T I O N S 
COMPUTES 
D'AUTOMNE 

E î D ' H I V E R 

1243, B O U L LAIRD, VILLE M O N T - R O Y A L 

1 

Fournîtes 
2025 RUE DE LA MONTAGNE, MONTREAL, 288-1119 

http://COt.lt
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Kaplan pour le statu quo 
sur les armes 
• L e Solliciteur général du Canada s'opposera 
«vigoureusement» à tout changement à la Loi 
sur les armes du genre de ceux qu'a proposés 
son col lègue l ibéral , Warren Allmand. Dans 
une lettre ouverte qui sera publiée par le quoti­
dien The Sun», demain, M. Bob Kaplan dit que 
tous es changements proposés seront résolu­
ment rejetés. Ces changements, prévus dans 
un pi ojet de loi présenté pour la première fois 
il y » deux ans, visent à accroître le contrôle 
des rmes au Canada et ont été sévèrement 
critiqués par les représentants de clubs de tir 
des provinces de l'Ouest. 

Congédié pour harcèlement 
• Un serveur de Mississauga en Ontario, qui a 
dit à une compagne de t ravai l que le bout de 
ses seins était vis iblement en érection, a été 
congédié par l'hôtel Constellation en octobre et 
son renvoi a été j ugé lég i t ime par le Conseil 
des relations de travail la semaine dernière. 
L'homme, qui était organisateur syndical, en 
avai t appelé de la décision de l'hôtel parce 
qu'il considérait que ses patrons avaient sauté 
sur ce prétexte pour le congédier alors qu'i l 
tentait d'inciter ses compagnons et compagnes 
de travail à se syndicaliser. L e serveur a fina­
lement été accusé de harcèlement sexuel. Il 
s'agirait du premier cas de renvoi en Ontario 
pour harcèlement sexuel. 

La mort de la philanthropie 
Selon des représentants d'organismes de 

charité du Canada, une disposition obscure du 
budget fédéral pourrait donner le coup de mort 
aux fondations philanthropiques canadiennes. 
Dorénavant ces fondations devront inclure les 
gains sur les capitaux dans la déclaration an­
nuelle de leurs revenus. Ceci veut dire que 90 
pour cent des gains de capitaux, soit les profits 
provenant de la vente d'actions, d'obligations 
ou autres biens qui étaient utilisés pour finan­
cer les fondations devront être versés à des 
oeuvres de charité. Les représentants des asso­
ciations et organisations de chanté déclarent 
qu'en raison de l'inflation, elles manqueront 
d'argent, ce qui, à la longue, les forcera à men­
dier. 

Trudeau visite Portillo 
M . Pierre Trudeau, premier ministre cana­

dien, aura plusieurs entretiens le mois pro­
chain à Mexico avec M. Lopez Portillo, prési­
dent mexicain, a-t-on indiqué jeudi dernier à 
Ottawa au cabinet du premier ministre. Le pre­
mier entretien entre les deux hommes devrait 
en principe se tenir lors d'un diner, le 13 jan­
vier, quelques heures après l'arrivée de M. 
Trudeau dans la capitale mexicaine. M. Tru­
deau rencontrera des réprésentants du monde 
industriel et commercial mexicain. Son séjour 
devrait prendre fin le 1(> janvier. 

Jeanne Sauvé au Maroc 
La présidente de la Chambre des communes 

canadienne, Mme Jeanne Sauvé, est présente» 
ment en visite de plusieurs jours au Maroc. 
Elle doit rencontrer plusieurs responsables 
marocains, dont le président de la Chambre 
des représentants. M. Dey Ould Sidi Baba, 
avec lequel elle étudiera les moyens de renfor­
cer la coopération entre les institutions parle­
mentaires des deux pays. 

Nouveau 
lieutenant-gouverneur 
au Nouveau-Brunswick 
• Le bureau du premier ministre a annoncé Pa­
vant-veille de Noël que l'historien George F. G. 
Stanley avait été désigné pour succéder à M. 
Hédard Robichaud comme lieutenant-gouver­
neur du Nouveau-Brunswick. Âgé de 71 ans. M. 
Stanley, qui est originaire de Calgary, est di­
recteur des études canadiennes à l'université 
Mount Allison, à Sackville, N.-B. M . Robichaud 
a pris sa retraite en octobre dernier après 
avoir complété deux mandats comme repré­
sentant de la reine au Nouveau-Brunswick. 
Son successeur entrera en fonction au début de 
j anv ie r , a fait savoir le bureau du premier 
ministre Trudeau. Parfaitbilingue, M.Stanley a 
obtenu son diplôme en histoire de l'Université 
de l'Alberta en 1929. Ancien boursier Rhodes, il 
a enseigné l'histoire successivement à l'Uni­
versité de la Colombie-Britannique, au Col­
lège militaire de Kingston, Ontario, puis à l'u­
niversité Mount Allison. 

Accord sur la pollution 
au-delà des frontières 

Le Canada a ratifié aux Nations unies l 'Ac­
cord général sur la pollution atmosphérique au-
delà des frontières. Cet accord avait d'abord 
été soumis par la Commission économique de 
l'ONU pour l'Europe en novembre 1979. L 'As­
semblée générale l'a approuvé à l'unanimité, 
mais il ne sera en vigueur que lorsque 21 pays 
l'auront ratifié. Le Canada est le 12e pays à si­
gner l'accord, qui prévoit l'échange de rensei­
gnements, la recherche, le contrôle et l'utilisa­
tion de la technologie la plus avancée disponi­
ble pour lutter contre la pollution de l'air. 
Même s'il y a actuellement mésentente entre 
les États-Unis et le Canada au sujet des pluies 
acides causées par les émanations de centrales 
et d'usines fonctionnant au charbon, les États-
Unis sont parmi les autres pays qui ont ratifié 
Paccord. 

Mécontent de son 
remplaçant 

Dans un télégramme qu'il a fait parvenir au 
premier ministre Trudeau, l'avant-veille de 
Noël, M. Claude Fortier a réitéré son opposi­
tion à la nomination de M. Stuart Smith à la 
présidence du Conseil des sciences du Canada. 
Les protestations de M . Fortier proviennent du 
fait que M. Smith était, jusqu'à cette date, chef 
du Parti libéral de l'Ontario. M. Fortier, qui est 
ûgé de 60 ans, a démissionné de son poste de 
président du Conseil des sciences pour raisons 
de santé, le M décembre dernier. Il avait alors 
fixé au 15 février la date de l'entrée en vigueur 
de sa démission. Mais, en apprenant que son 
successeur était M. Smith, il a dit que sa dé­
mission était maintenant immédiate, «comme 
geste de protestation». Selon lui, la nomination 
de M. Smith aura «des conséquences désas­
treuses sur la crédibilité, l'indépendance et 
l'efficacité du conseil^ 

/ 

La vague de mises à 
pied pourrait pousser 
les travailleurs à la 
violence 

Le loader néo-démocrate Ed Broadbent, invité de l 'émission Question Period 
hier, a dit craindre une explosion de violence des travailleurs acculés au chô­
m a g e photo CP 

O T T A W A ( C P ) 
— Selon le chef 

néo-démocrate, Ed 
Broadbent, les récen­
tes mises à pied ont 
laissé de nombreux 
travailleurs dans une 
situation de très gran^ 
de insécurité qui 
pourrait les conduire 
à la violence à mesu­
re que la situation 
économique s'aggra­
ve et que le nombre 
de chômeurs augmen­
te. 

M . Broadbent a 
précisé qu'au cours 

mois, 140,000 travail­
leurs avaient perdu 
leur emploi. Selon lui, 
les effets de ces con­
gédiements massifs 
commencent à faire 
boule de neige. 

« L e sentiment d'in­
sécurité gagne de 
plus en plus d'hom­
mes et de femmes qui 
n'ont j amais perdu 
d 'emploi depuis 20 
ans mais qui savent 
maintenant que cela 
peut leur a r r i v e r » , a 
dit le chef du NPD, au 
cours d'une entrevue 

des deux derniers 
qu'i l accordait hier 
soir au réseau CTV. 

In ter rogé sur la 
possibilité que des 
événements violents 
se produisent, M . 
Broadbent a répondu 
comme il aurait ré­
pondu, dit-il, il y a 
deux ans, si on lui 
avait posé cette ques­
tion à propos de l'An­
g le te r re , avant que 
les révoltes violentes 
n'éclatent dans ce 
pays. 

Broadbent 

« I l faudrait être 
très naïf pour ne pas 
voir cette possibilité 
quand le gouverne­
ment prévoi t lui-
même une hausse du 
chômage et une dété­
rioration encore plus 
grande de la situation 
économique en 1982», 
a-t-il déclaré. 

M . Broadbent s'en 
est pris également au 
budget de MacEa-
chen qui prévoit une 
hausse du chômage 
pour les trois prochai­
nes années. 

c'est la s o l u t i o n 

inventaire 

de réduction 
recherchez les 

étiquettes rouges 
Venez découvrir les aubaines incomparables de notre solde 
d'inventaire. Prenez plaisir à parcourir nos 76,000 p.c. 
d'espace sur 11 étages d'ameublement, afin d'y trouver les 
meubles que vous désirez depuis toujours. Partout dans le 
magasin des articles en solde d'inventaire à des prix 

« grandement réduits... » 

cette vente débute 
aujourd'hui à 9:30 h 

N.G. VALIQUETTE LTÉE 
510 est, rue Sainte-Catherine — 842-8811 

i 4. 
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c i n e m a 

NEW Y O R K — Elle a 16 ans. 
E l l e gagne entre 1 et 2 mil­

lions de dollars par an, mais ne 
dispose que de 10 dollars d'argent 
de poche par semaine. E l l e est 
c lassée parmi les 10 femmes les 
plus mal habillées de Tannée: 
Brooke Shields est à elle seule une 
société financière dirigée par sa 
mère. 

ANTOINE LAZERGES 
de l'Agence France Presse 

Mannequin à onze mois, modèle 
de «Penthouse» à 9 ans. «Lolita» à 
10 ans dans «Playboy», plus jeune 
«sex symbol» mondial du cinéma 
A M ans, consacrée star à H» ans, 
vedette de 7 films en quatre ans, 
elle se veut une jeune fille rangée 
qui va sagement au collège entre 
deux prises de vues. 

Héroïne de films qu'elle n'a lé­
galement pas le droit de voir non 
accompagnée , elle a fait la cou­
verture de plus d'une vingtaine de 
magazines internationaux à 
grands tirages en 15 mois. Provo­
cante sur une affiche publicitaire, 
elle declare ne rien avoir entre 

son jean et sa peau, au grand dam 
des puritains. 

Qualifiée de «jeune vamp» et de 
«courtisane», elle rejette cette 
image qu'elle donne d'elle-même. 
Du haut de ses 16 ans, elle déclare 
vouloir vivre une vraie vie de jeu­
ne fille et préférer son cheval aux 
baisers des garçons. 

Mais la mention de son nom 
déclenche aussi la fureur: les dé­
fenseurs de la morale la considè­
rent avec pitié comme une vierge 
sacrifiée par sa mere sur l'autel 
du Septième Art. 

Sur le plateau, entre les tourna­
ges, elle se conduit comme une 
enfant et demande des autogra­
phes aux vedettes. Au contraire, 
devant la caméra , elle est une 
vraie professionnelle. Bonne élè­
ve, elle apprend vite, attentive 
aux directives des metteurs en 
scène. 

Grande , élancée, brune aux 
yeux bleus rieurs, longs cils noirs, 
lèvres pleines bien dessinées, sou­
rire innocent, corps parfait, 
peau de pèche, sans maquillage, 
Brooke Shields se tard nerveuse­
ment les mains lorsqu'elle s'a­

dresse aux «adultes». Elle décla­
re, mi-espiègle que, «quand elle 
sera grande», elle sera vétérinai­
re. 

Croyante, elle communie tous 
les dimanches à la messe où elle 
retrouve son père et ses demi-frè­
res et soeurs. 

Têtue, elle claque souvent les 
portes. Peu après avoir présenté 
une campagne anti-alcoolique, 
elle a menacé sa mère de la quit­
ter si elle ne s'arrêtait pas de boi­
re. Sélectionnée par le Départe­
ment de la Santé pour la campa­
gne anti-tabac, elle devait appa­
raître, souriante, deux cigarettes 
lui sortant des oreilles. Mais cette 
campagne a été annulée au der­
nier moment par le gouvernement 
qui l 'a jugée inefficace, le 
«support» publicitaire (Brooke 
Shields) offrant une image trop 
«hollywoodienne» qui ne conve­
nait pas à ce message. 

Convoquée au Capitole pour 
témoigner sur les raisons de l'an­
nulation de cette campagne qui 
coûta de nombreux dollars au 
Trésor, Brooke Shields a été ac­
cueillie en star. «Même Kissinger 

D a n s « P r e t t y B a b y » , d e L o u i s M a l l e , B r o o k e S h i e l d s j o u e le r ô l e t i t re , e n 1 9 7 8 . 

ne déplace pas autant de monde», 
a dit un respectable sénateur en 
empochant «pour son fils» un au­
tographe de la jeune vedette. 

P e t i t e f i l le 
d ' u n e p r i n c e s s e 
i t a l i e n n e 

Née le 31 mai 1965, baptisée 
Christa («le nom du Christ avec 
un A à la fin», rappelle sa mère), 
Brooke Cami l l e Shields est la 
petite-fille de la princesse romai­
ne Mar ina Torlonia et du joueur 
de tennis américain des années 30 
Francis Shields. Ses parents ont 
divorcé quand elle avai t 6 ans. 
E l l e a commencé très tôt sa car­
rière de modèle et déclare ne 
«jamais avoir eu une vie normale». 

•Shir ley Temple à son apogée 
n'a jamais gagné autant d'argent, 
mais Temple n'a j a m a i s eu Tori 
Shields derrière elle — et nom­
breux sont ceux qui pensent qu'el­
le a eu de la chance», écrivent des 
critiques de la mère de Brooke 
Shields. 

Teri Shields se défend d'avoir 
utilisé sa fille et d'avoir voulu fai­
re du c inéma par procuration.' 
E j le déclare que Brooke «est un 
don de Dieu». Elle reconnaît que 
sa fille n 'a j a m a i s eu le choix, 
mais rappelle qu'elle veille sur 
elle. 

Teri Shields est redoutable. Elle 
épluche les contrats de Brooke 
avec l 'avocat de la «Brooke 
Shields Inc»; elle fait ajouter des 
clauses pour les tournages: une 
heure de récréation, pas plus de 
quatre heures de t ravai l , pas 
avant 7h30 le matin et pas après 
18h30 le soir; elle exige la présen­
ce sur le plateau d'une jeune fille 
pour que Brooke puisse avoir des 
conversations de son âge; elle 
prévoit des répétiteurs afin que sa 
fille ne prenne pas de retard dans 
ses études; enfin elle signe les 
reçus des cachets énormes crédi­
tés au nom de Brooke dont elle est 
le chef des relations publiques. 

Au Fes t iva l de Cannes 1978, 
pour la présentation de «La Peti­
te», de Louis Malle, qui fit scanda­
le, parce que Brooke alors âgée de 
treize ans y tenait le rôle d'une 
petite prostituée de maison close, 
Teri Shields était arrivée en re-

B r o o k e S h i e l d s à 1 6 a n s : u n e j e u n e f i l le r a n g é e q u i v a s a g e ­
m e n t a u c o l l è g e e n t r e d e u x p r i s e s d e v u e . 

tard. Un appariteur lui ayant in­
terdit l 'entrée de la sal le où se 
trouvait sa fille, elle fit un éclat et 
lui mordit même la main jusqu'au 
sang. 

Qualif iée par certains de 
«sorcière perverse», Teri Shields 
reconnaît avoir eu un «problème 
avec l'alcool», mais elle déclare 
n 'avoir aucun regret pour la vie 
qu'el le a fait mener A sa fille et 
pour la carrière qu'elle lui a impo­
sée. 

D é b o u t é e e n jus t i ce 
C'était, bien sûr, avant la plain­

te déposée par Brooke devant la 
cour suprême de New York, à 
Manhat tan , afin d 'empêcher la 
réimpression de photos d'elle la 
montrant nue dans une baignoire 
alors qu'elle n'avait que dix ans. 
Elle estimait que ces photos, des­
tinées à une publication de 
«Playboy*, portaient préjudice à 
son image professionnelle et à sa 
carrière. 

Après quatre jours de procès 
intenté au photographe Gar ry 

Gross, le juge Edward Greenfield 
a débouté la plaignante. Il a esti­
mé que Brooke Shields était l'ima­
ge même de «rérotisme tenta­
teur». A sa mère qui regrettait la 
publicité faite à cette affa i re , le 
juge a sèchement laissé entendre 
que la plainte de Brooke pouvait 
très vien avoir un but publicitaire. 
Critiquant la façon dont elle avait 
dirigé la carrière de sa fil le, le 
j u g e a ajouté: «Vous avez choisi 
de créer une image de votre fille 
sexuellement provocante et en 
même temps vous avez essayé de 
préserver son innocence, mais on 
ne peut tout avoir à la fois». 

Une publicité, volontaire ou 
non, qui a déçu certains de ses 
admirateurs (sa secrétaire reçoit 
plus de 2,000 lettres par semaine). I 
Mais cela ne semble pas avoir fait 
baisser sa «cote» de mannequin: 
elle perçoit 10.000 dollars par 
jour , soit cinq fois plus que les 
meilleurs modèles, 250,000 dollars 
la minute publicitaire pour les 
télévisions japonaises et 500,000 
dollars pour un film. 

' à 
Simpsons 
a 110 ans. 

C'est l'année 
des meilleurs 

achats. 

• 
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M a r l e n e D i e t r i c h 
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«L'Ange bleu» est octogénaire. 

P A R I S ( A F P ) — 
Marlène Dietrich 

a fê té son quatre-
vingtième anniversai­
re, dimanche, à Pa ­
ris, dans la plus stric­
te int imité . Bien que 
l 'âge de P A n g e bleu» 

18 ANS 
CROISIERE 
POUR COUPLES 
PLEINS D'ARDEUR 

* • * • x w 

fffi 

m 

fasse encore l 'objet 
de controverses, les 
spécialistes s'accor­
dent pour aff i rmer 
que la célèbre actrice 
du cinéma est née le 
27 décembre 1901 à 
Berlin. 

Archétype du sex-
appeal avec sa voix 
rauque et ses longues 
jambes gainées de 
soie noire, Marlene 
Dietrich avait débuté 
modestement sa car­

rière d'actrice à Ber­
lin avant d'être enga­
gée en 1929 par Jo­
seph von Sternberg 
pour jouer dans 
« l ' A n g e b l eu» . L e 
metteur en scène alle­
mand fit d'une petite 
comédienne alleman­
de une grande vedette 
d'Hollywood. 

Dans «l 'Ange bleu» 
date le mythe de la 
f e m m e f a t a l e q u i fut 
associé au nom de 
Marlène Dietrich 
pendant les quarante 
f i lms qu 'e l le tourna 
avec les plus grands 
metteurs en scène: 
Emst Lubitsch, René 
Clair , B i l ly Wilder , 
Alf red Hitchcock ou 
Fritz Lang. 

A côté de sa carrière 
cinématographique 
qui s 'acheva en 1978 
avec «Just a Gigo lo» 
de David Hemmings, 
Marlene Dietrich 
mena dès le début des 
années 50 une car­
rière de chanteuse. 
Elle souleva les salles 
en chantant de sa voie 
rauque «Lil i Marlene» 

Naturalisée améri­
caine en 1939, elle vit 
en France depuis de 
nombreuses années. 

[2001 UNIVERSITE 849-451I 
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Programme de réjouissances à /'icession des Fêtes. 
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DANIELE PILON 
SOPRANO 

Artistes invites 

JEAN-PIERRE CORBEIL 
BASSE 

du jeudi au dimanche 

DENYSE PARENT 
MEZZO-SOPRANO 

31 décembre 
1, 2, 3 janvier 

Votre animateur pour la dante: CHRISTIAN PRÉVOST 

FERNANDE FAY 
PIANISTE 

du jevdi au dimanche 
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e n A m é r i q u e 

PARIS ( A F P ) — 
Un peu plus do 

deux mois après l'Or­
chestre national de 
France, une autre for­
mation symphonique 
française, l'Orchestre 
de Paris, et son chef 
Danie l R a r e n b o i m 
par t i ron t à la 
conquête des mélo­
manes d'Amérique du 

Nord du 3 au 19 fé­
vrier 1982. 

Cette tournée, sub 
ventionnée par le mi­
nistère français des 
Relations extérieures, 
le «Cercle de l'Orches­
tre de Paris» et des 
mécènes newyorkais. 
débutera au Canada 
ou l'Orchestre de Pa­
ris n'est pas venu de-

• B 9 

puis 1968 (une année, 
après sa création par 
Charles Munch qui 
devait mourir bruta­
lement au cours de 
cette première tour­
née outre-Atlantique). 
Deux concerts sont 
prévus à Montréal les 
3 et 1 février et deux 
autres à Ottawa les 5 
et K février. 

CERTIFICATS-CADEAUX 
ENVENTf DÈS MAINTNANT 

Aux Cinémas LOEWS & FAIRVIEW 

MATINEES TOUS LES JOURS DANS 
TOUS LES CINEMAS UNIS! 

T O U S 

En 5 jours j'ai vu 4 fois ce film, et 
j irais encore le revoir. MarcChatel 

1 E S U N S 

UN FILM DE CLAUDE LELOUCH 
Laissez passer non valables 

le PARISIEN 1 
410ST» C A I M I R I N I 0 166 1 ^ 6 

1 . 0 0 , 4 . 4 5 , 8 . 3 0 

SELECTION OFFICIELLE 
CANNES 81 

39 T R O I S 
» F R E R E S 

Philippe Noiret. Charles Vanel 
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UN FILM DE E T T O R E S C O L A 

ELYSEE 1 
r. MILTON 842 5053 
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2.45,5.00, 7.15, 9.30 
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W * 3 Â i ] 3 À ] h M l W ? J 12.15. 2.05. 3-55.5^85. 

m s t i cATHimaîo i u m i «AC*AI 745,145. 

LaCité 3 KENT 2 

HiTlM U i O w K M I4â?87« 1 1 0 0 SMCP.9A00M 0 4 1 1 1 7 0 1 

WILLIAM ' 
HURT 

KATHLEEN 
TURNER 

LOEWS 5 | © 
tS4STKAT>ei€0 téI-7417 PEU 

12:30,2:40.4.50,7.00.910. 

h 

DIDIER FARRE H RENE MALO prt?en«enl 

LOUIS 
DE FUNES 

PARISIEN: 1.15.3.28.5.25.7 JO. 945. GRCERHELO: TOUS LES JOURS: 
1145.150,455. 7.00.100. LAVAL TOUS LES JOURS: 1130.140.430. 
7.00.8,10. VERSAILLES: TOUS LES JOURS: IJO, 3.20,5.20. 720.920. 

Le PARISIEN 2 LAVAL 1 
4 8 0 S H C A T M I R I M 0 B6S 3BSf> CE M RE l A V A l 688 111% 

GREENFIELD PARK 1 1 VERSAILLES 1 
Pl CRI E «(F|f to PARK 6 H 6 1 2 9 Pi ACE V l R S A l l 11 S 3S3 7880 

los IntHty ou Mort* . j 

M 
LOCEREH 

BO DCIEJt 

a i | * M b e * e e 

TARZAN• 
PARISIEN 1245, 5.05. 7.00 GREENFIELD: TOUS 

LES JOURS: 1.10, 520. 7.15. LAVAL TOUS LES JOURS: 1130. 
435.635. VERSAILLES: TOUS LES JOURS: 1.00.5.05. 7.00. 
Le PARISIEN 3 ' LAVAL 2 

JB0SM l â l M l R i M I) 866 ]Bb6 CENTRE l A v A l 6 8 B > / > 6 

GREENFIELD PARK 21 VERSAILLES 2 
PI C R I f NEiElO PARK 8 7 1 6 1 7 9 P l A C I M A S A H U & 35)3 7890 c ' * » 

Indiana Jonei.I'lncroYaWe h^.oi 
Inventé par ceux qui ont crée 

LES DENTS DE LA MER et LA GUERRE DES ETOILES 

VERSION FRANÇAISE 

DE 
RAIDERS OF THE LOST ARK 

12-30. 2 40. 4 SO 7 OS . 9 20 

& IMPERIAL I© 
1430 BLEURT 288 7102 

PALERMO 
O D E R (ou) 

WOLFSBURG 
! '( )L K 
TOUS 

V, Werner Schroeter 
VS> (<' DUNE GRA.%0! IMENSUE ORAVAI'GJE 

- • 

En cllcmond avec 
. m 

sous-titres français 

35 MILTON &426053 
TOUS LES JOURS. 1.30, 5 .00, 8 .30. 

"TENDRES COtSINES" LSI i > M 1 i 1 \ i 11 \ l I K i H I s M I It 1 II I IM 

huila 

LES DESIRS AMOUREUX DE MELODIE 

CHATEAU 2 
SI Pc M S El B E l A t G E R ? n 1103 

DeursAmoureui: 12 45.4.10,7 40. 
Tef td fM Coutinn: 2.30.6.00,9.25. 

1 
POUR 

1 TOUS 

Disnc^s 

$7.0° 
E n j o u l ^ X . 
"^OOtTES 

$ 1 . 0 0 T E C H N I C O L O R * . < ) ^ 
VANHOtNI ÏOUS LIS JOUIS 1 00 3 0O.SO0.7 0O.9O0  

FAIIVICW TOUSLESXX/li 12 30. 2 30.4 30.6 30 1 3 0 

VAN H0RNE FAIRVIEW 1 
6 1 M C 0 1 I D I S N C I & I S 131 1743 TRARS CAR S S2 197 -1016 

LE MEURTRE DU SIECLE... 
LE S C A N D A L E DU SIÈCLE... 

L'IDYLLE DU SIECLE... POUR 
TOUS 

PACtlKME 
V TOUS LES JOURS: 

LE CINEMA 
W E S I M O U M S0HAHE 111 1X11 

12.30, 3.20, 6.10, 9.00 

POUR 
ICX l-

J W K KIIIS 

I X ) M ) V K m S K M T K K S O N 

K O U X A VAX LOEWS: 12J0. 2.40, 430.7.00,111. 

f L iCfTL TOUS LES JOURS: 12-35, 

LOEWS 3 | © 
tMSTf-aTrOffO 141-7437 PEU 

2-45,455,7.05, I J l 
FAIRVIEW: TOUS US JOURS: 
12-35.2-45,5J0.7.Î5.IJO. 

LaCité 1 FAIRVIEW 2 
)J/JAvmjPAIC e u W » TRANS CAN S h? 617 806b 

. . T h e T k n c h 

l i e u t e n a n t s 

^ o m à n 

MERVl STREEP ÎÏSESS? 
AVENUE 

1774 AVI GREENE 937 7 / 4 ; 

C'EST A M O U R I R 
DE RIREI 

ISABELLE ADJANI 

THIERRY LHERMlflE 

L'ANNEE 
PROCHAINE 
SI TOUT VA BIEN 

UN Fil M DE JEAN LOOP HUBERT 
PALACE: 12-45.2-35.425.6.15.1.05.9.55. 

LAVAL TOUS LES JOURS: 12.15.2.10,4.05.5.00. 755.9.50. 

P A L A C E 6 
H I S I I ' . I T X W E 0 I U I M 1 M c S l . CENTRE l A V A l 688 7 776 

«LAVAL 4 

PHILIPPE NOIRET• ISABELLE.HUPPERT 
JEAN-PIERRE MARI ELLE 

•t )l K 
IOUS 

COUP DE TORCHON 
UN PQJIDC 

BERTRAND TAVERITOIR 
PLACE VILLE-MARIE 

CINEMA Hf,b ÎM4 12:10,2:30,4:50,7:10.9:30 

«Dès la première image «Beau Père 
séduit par son charme. Tous les 

comédiens sont admirablement d i r iges!» 
- F tancme Louf*nd*ou, Le D«**oir 

, Q GAGNANT D'UN OSCAR 
O L K I l ^ M J D L I C K IPREPAREZ VOS MOUCMO'RSt 

18AS: 

4 

* 
- * 

te-

Ôc PALACE 5 

P A T R I C K 
D E W A E R E 
MAURiCE RON ET 

NICOLE GARCIA 

12 15, 2 35.4 55, 7 20, V 40. 

691 STE C4THERME 0 8661991 *tÊMX 

« A VOIR EN PRIORITE! — U Figaro 

PATRICK 
DF.WAKRK 

CLAUDE 
SAUTET 

14 
ANS 

Le PARISIEN 5 
4 § 0 S11 CATHERINE 0 866 JBSfc 

1.05, 3 . 1 5 , 5 . 2 5 , 7 . 3 5 , 9 45 . 

e t c f o f * * " * * 

PlESSALirtE 
IMPÉRATRICE 

et PUTAIN 

IHans 
\Utlv-

© «L'EVEIL DES SENS D'EMY W0NG« 
CHATEAU 1 L'Eïtil dos Uni: 12.05,3^0,7^0. 

S i DÉNIS ET BEIANCER 2 7 1 1 1 0 3 Massalin*; 1.47). 5.25. 9.20. 

^ 1 

JAM. 
D e u x S O M B R E S H E R O S 

v o u s d i l a l o n l l a r a t e ! \\ ^ v 

IOLN 

e r a . -os 
M S15 T11 A «M 11MIM RTilKM 
MMIMIT1TIZ lâ(Hi«(l M 

CAMIIURVOTACI O ACAPULCO 
Wltfl i l i f M y . 
: - K t M C W T I C A i ^ ( \ / | / , \ LJ 

PARISIEN: 1.15.105.4.15,6.05.7.15,9.05. GREENFIELD: TOUS LES JOURS: 
12-45.2^0,415,6.00. 745. 9.30. LAVAL TOUS LES JOURS: 12.20,2.10,405, 
6.00. 735,945. VERSAILLES: TOUS LES J0URS.1.30, 3.25, «,.20,7.15,9.10. 

Le PARISIEN 4 LAVAL-5 
II0S11 CA1HERINI 0 866 38S6 CENTRE lAVAl 686 7 Î?6 

GREENFIELD PARK 3 1 VERSAILLES 3 
Pl CREENEIEID PARK 1711121 PlACE VERSAILLES 363 7810 • « « » » • 

I . E YVES MONTAND 
M I A I V GÉRARD DEPARDIEU 

I 

CATHERINE DENEUVE 

LAVAL 3 
CENTRE i AVAI 668 7 / 7 6 

TOUS LES JOURS: 
l.OO, 3.35, 6.10, 8.45. 

i BURT EST 

SHARfcY... 

; PERSONNE 

N'AFFRONTE 

* ^ SHARKY'S 

MACHINE 

BURT REYNOLDS 
SHARKS MACHINE 

. i » i f C E : L 0 0 ' 3 1 0 ' S M * 7 3 0 ' ' - 4 0 . KENT: TOUS LES 
JOURS: 12.30, 2 .40, 4 .50 , 7 .10, 9 .30. DORVAL: TOUS LES 

KIHJ1Bf.fi] dEKUj fîîl J O U R S 1 2.15, 2.30, 
MMâÀ3MlumXW2â Ï^U 4 .45, 7 05, 9.25. 

698 STE CATHf UME 0 8666891 " « B U 

DORVAL2 
760 AVE 0 0 R V A I 631 8',86 6 1 0 0 S H I R 8 4 0 O K E 0 4 8 9 9 7 0 ) 

m m a 

1LMM0N MA1Î7/AU 

1:30, 3 30, 5:30. 7:30, 9:30. 

LOEWS 4 I© 
tS4 STKATWHBM 0 Ul-7417 pEEL 

LOEWS 2 © 
•54 JTl^ArHtllNI 0.161.7437 P E t L 

S N 0 W D 0 N 
6776 0E CARIE 487 1 377 

L0CWS: IJO. IJ6.SJ4. 7.30. IJA 
SNtWMBk TOCS L U JOOf 112J4 2 15, 
4J8\ L45,7 M, U l DORVAL T08» LES 

J W « * 1 . 6 4 J . f i C 5 . B * . 7 J M . 8 » . 

DORVAL 3 
760 AVE 0 0 R V A I 6 i 1 1688 

http://3
http://0O.SO0.7
http://0O.9O0
file:///Utlv-
http://KIHJ1Bf.fi
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rTÉLÉ-GÀBLE 

> 
L e s é m i s s i o n s à n e p a s m a n q u e r 

EU® 
13:00 

FOOTBALL 
Le Bol d 'Or AA. Les Vulkins de 
V i c t o r i a v i l le s ' o p p o s e n t aux 

Géants de St-Jean. Commenta­
teur: Jean-Paul Chartrand. 

> 

10:00 
GRENIER SOUS LA MER 

Oncle Pierre établit un parallèle 
entre l'énorme et inoffensif estur­
geon et le minuscule mais féroce 
piranha. A revoir à 15 :30 . 

SPORTS ET 
LOISIRS EU® E N F A N T S ET 

J E U N E S S E ES 
08 00 

08:30 
09:00 

10:00 

12:00 

13:00 

16:00 

17:00 

17:15 
17:30 

18.30 
19:00 

20:00 

23:00 
23:30 

CONDITIONNEMENT PHYSIQUE 
Conseils pratique» pour ta poursuite d# 
l'OCthrité physique. 

SPORT CIBLE 
LES QUILLES 
S « r i « de 2 0 «mimons sur les petrtei quilles. 
Matches mettant aux p r i m les m«i leurs 
loueurs amateurs et professionnels. 

LE BASKETBALL COUÉGJAl 
Match régulier de lo ligue collégiale de 
batketboil l e i V. l i .ngi de Moi ionneuve vs 
les Cneetoht de Vonmr 

FAISONS REVIVRE NOS ANCÊTRES 
Comment fo«'e une généalogie desceiv 
donte ? Otctionnctre de famil le. Sujet histo­
rique: I apprentissage d'un 
FOOTBALL 
Vo«f encadre 

CHASSE ET PÊCHE 
Le rechargement d e i cortovchet Com­
ment et pourquo ? Les types de poudre et 
leur résultai. 
LA BONNE HABITUDE 
Le conditionnement physique avec la co*io-
b c a t . o n de K n o - Q u e b e c . 

COMMUNIQUÉS 
LES QUILLES 
Série oc 2 0 emissions sur les petites quilles 
Matches mettant o u i prises les meiileot» 
loueufi amateurs et professionnels. 

SPORT CIBLE 
MODELES REDUITS 
(eteov de " u > i i mmoturet le P*w» Iwmiurturif du 
genre. 

TOURNOI INTERNATIONAL DE 
HOCKEY UNIVERSITAIRE 
Université Concordia vs tes Patriotes de St-
Laurent 

SPORT CIBLE 
CHAMPIONNAT PROVINCIAL DE PAVNS À ROULETTES 
Classe e i e m e n t o K e t l îes PlOftfcipanlei 
Chantai Geof f roy , Son.a B u r e t t e , Sylvie 
Morion 

COURS 15 (24 
09:00 
09:05 
0 9 3 0 
09 36 
10:00 
10:14 
11:00 
11:05 
11:30 
11:36 

LA T E L E - U N I V E R S I T E 

COMMUNIQUÉS 
PETIT POUSSIN 
COMMUNIQUÉS 
FRENCH FOR CANADIANS 
COMMUNIQUÉS 
LA TÉLÉ-UNIVERSITE 
COMMUNIQUES 
PETIT POUSSIN 
COMMUNIQUES 

• • E n t r e 9 h 0 0 et 1 2 h 0 0 les «missions d e sport sont 
presentees au 3 1 seulement 

08:00 PLUCHE ET BRINDILLE 
08.30 À QUATRE PATTES 
09:00 SUIVEZ LE COURANT 

La main a l 'aviron. Le groupe s'installe, 
montre los tentes O n apprend les rudi­
ments de l 'aviron. 

09:30 LEÇONS DE CHOSES 
Les préparat i fs pour une eacursion en ca­
not; quoi emporter pour qu'une randonnée 
de pioitir ne se termine pas en tragedte. 

10:00 GRENIER SOUS LA MER 
Vo»r encodrù 

10:30 LES ORALIENS1ES CENT TOURS DE 
CENTOUR 

11 00 PAROLE AUX JEUNES 
Des jeunes de nrveou secondaire discutent 
de différents thèmes: Le vol a I c t o l a g e . 

11:30 LES DELICES DE GOUTATOU 
• LES M O t S O O f U V R i . Amusoni-nous à 
confectionner des hort-d oevvie froirii et 
oSaud*. 

12:00 COSMOTEC 
Pont L'histoire des ponts ou travers des 
âges, on nous a p p r e n d à en fob ' iq -e r un . 

12.30 SUIVEZ LE COURANT 
Voir 0 9 : 0 0 

13:00 TANTE LUCILLE AU TEMPS DES FÊTES 
Tante Lucille fai t participer les enfor.ts o un 
conte mervoi l ieui du tempt des Fêtes - l e s 
patins du jour de I A n * . 

13:15 MUSTI 
13:30 SOUPIR ET VARIATIONS 

Le loup Approche d u loup, aperçu d e la vie 
en Russie du temps du compositeur Serge 
Proko'iev 

14:00 PAROLE AUX JEUNES 
Voir I lhOO 

14:30 HISTOIRE DE LA MUSIQUE 
Démonstrat ion de la harpe celt ique et lo 
chanson de peste. 

15:00 ENFANTS DU THÉÂTRE 
Les chansons, m.mes, les i mope s. 

15:30 GRENIER SOUS LA MER 
Voir encodré. 

16:00 KALEIDOSCOPE 
16:30 LEÇONS DE CHOSES 

Vo.r 0 ° h 3 0 
17:00 PLUCHE ET BRINDILLE 

P*uche et BfndiHe loueront o pared , pes 
parei l . C n verra aussi les trésors q u e Brin­
dille a dans son soc 

17:30 À QUATRE PATTES 
Voir 0 8 * 0 0 

18:00 SUIVEZ LE COURANT 
Vo.r 0 9 h 0 0 . 

18:30 LES ORALIENStES CENT TOURS DE 
CENTOUR 
Voir I 0 h 3 0 

19.00 LES DELICES DE GOUTATOU 
Voir \ l h 3 0 . 

19:30 PAROLE AUX JEUNES 
V e r l l r Q Q 

Monique Vermont et Jean Faber (photo), Anne 
Masson, Jacqueline Payette et Denise Guénerte 
parlent de leurs nombreuses activités à «L'EN­
VERS DU DÉCOR». Au canal 25 (Télé-Reportage) 
à 20:00 et minuit, mercredi 06:00, jeudi 16:00, 
vendredi à minuit, samedi et dimanche 20:00. 

Pour les régions qui 
r e ç o i v e n t 30 canaux 

ou plus 

CANAL 2 9 

13:00 

ARTS-QUÉBEC VOLET 3 

Henri Barras, responsable de l'a­
nimation à la Place des Arts, 
nous informe des spectacles 
prévus pour la saison 8 2 . A re­
voir à 19 :00 . 

Pour les régions qui 
r e ç o i v e n t 21 canaux 

CANAL 9 

13:00 

SOUVENIRS D'AUTREFOIS 

Gisèle La Madeleine parle de sa 
carrière et interprète quelques-
uns de ses succès. 

Ces emissions sont presentees aux 
abonnés des systèmes de 
càblodistribution faisant part ie du 
Reseau Inter-Vision 

C a b U v i t i o n n a t i o n a l e 2 7 0 - 6 1 6 1 
Télécâble V i d é o t r o n 6 5 6 - 2 1 1 1 
Télécâble de la Rive Sud 8 3 3 - 1 9 2 0 
C à b l o v i t i o n H a u t Richelieu 3 4 6 - 1 1 2 7 
Transvis ion Rive Sud 6 5 5 - 6 3 0 0 
Télécàbte des M i l l e Iles 4 7 1 - 2 7 1 0 

15 o u [20j s'adresse aux abonnés qui 
reçoivent 21 canaux; 24 26; ou (3 j ) 
s'adresse aux abonnés qui reçoivent 30 ca­
naux ou plus. A QUEBEC: «Sports et Loisirs» 
est diffuse ou canal 29 «Enfants et jeu­
nesse» au canal 26 et «Cours» au canal 25 . 

< 

> 

Les Télé-informations La Presse: 24 heures par jour sur 1e câble 

0FL'AUTRE 
v i l 

TT i l PATRICK DCWtCRE * A N N 1 D u * f » É 
(ion- j « o . »f»c i <3*" 

PHILIPPE DE BROCA 

i7 io • : os 

4 0 0 i H 

le onuPHin 2 é> BERBI 2 

slow mw*m M M Ï Ï Ï 

BERRI 5 ' • v » U t | I - M I ] J0 î 70 
4 10 6 » 0 ' S'. « *3 

" 5 S S T I M E B A N D I T S 
« 1 0 > 00 « 10 » oo ; oo • * oc I1C ' 1 0 • »0 

PlûZû ALEXIS MHOH• 3 BROSSÛRÛ 2 I BOHAVEHÎURE 2 

• - » — L r \ L l v j U L r \ 
C£u*a 01 PARIS 
ACtfl M M l * .«»•«' DUMil 

Uw» !»» ' 7 0 0 • J OO 
* 0 0 • • 0 0 

U n extraordinaire dess in a n i m é q u i P 5 R 

en»* h a n t e r a les pe t i ts e t 
les g r a n d s ! 

Hélait 
Refais. 

•IE GRAND PRIX DU SIÈCLE» U H J • v**m fumn «.*« m 

J O H N BE L U S H I 

D A N A Y K R O Y D jjfil & 
Neighbors V # J j | 

gplendide ,J£$nsationnel 

LA GRANDS 

\ OC » OO • ox 

» x> ; >o • t M 

rift/ft Û K M I S niHon-i I SQUARE OECARIE 1 

G E O R G E C . S C O T T 

T I M O T H Y H U T T O N 

I•• • «3 
, T»v l » > 
111 1 0 1 1 0 

4 OJ * 0 0 

rss • io 

'Amour Frlngol*-

GEOhOE 
HAMILTON 

TNI CAY BLADE 
BERRI 3 UIUERAV BROSSARO 1 

Vn divertissement aér ien et euphorisant. 
Robert Rmayoun I.F. POINT. 

H A I R 
n * M •••• •«•»••• » j 
• «O t It • *% 
Cm* • • •] 
» «1 - ' . 

i0\ n i * i\ 

riûZû ALEXIS niHOfl • 2 I COTE - DE S-flE ICE S 2 
• « « t H o«i TK 4 T » i » H nMM IUUCM ai Mi UV 

BERRI 4 I éx 10RCUEUII 2 

" P R O B A B L E M E N T " L E M E I L L E U R 

F I L M D E L ' A N N E E . I M U M U I A N V M . I U I I > rm.ss 

tOO r M « 4 0 » oo » oo « a i 

PLACE OUCAHAOA i SQUARE OECARIE 2 

FRED MU.VVS 
A S T M R F . DCXIOtAS 

DOUGLAS 
FAIRBANKS JR. 

JOHN 
H. H > I M V . ' 

> 70 ' 1C « M 

Depuis plus de50ans son esprit hante 
cet te maison... 

Le temps mC\^T ^ 
est maintenant V J O V J O 1 

venu pour lui S T O R Y 
de revivre 

BOflûVEflTURE 1 1 COÎE-OES HEICES t 
ÏO'l-Wl fil "IJ: 

t "O » 10 «10 

B i l e , J a d e , 1 6 a n s . L U , D a v i d , 1 7 a n s . 

De leur amour nailni une pulsion 
(léehiiinccqui hou le\ ersern le cours 
de leur vie. 

S P E C T A C U L A I R E ! 
Le nouveau JAMES B O N D ! L'ogent 0 0 7 ' est de retour 

dont une M I S S I O N I N C R O Y A B L E . . .  

l lvoui en mettra plein les yeux! 

B D O O K 

M A C T I N 

I R , 
MFIJVI.J 

\ c S H I M \y*) Version Française de 

H E W I T T
 M w ^ 7 ; , ^ w ^ e n d l e s s l o v e 

« M H M I * I R ^ M O / r n i R F L I I I J K n o c ^ , , . . 
• • • r . w . t a i too M I . t u 

. • • • • J 

I I O M I I O ^ N l l l i l ! N l t l U I 4 H I » » » • 4» I M M « . f i » 

6^ BERRI 1 CREfrWIE 
« . . . . . 

ItlERCIER WERDUR BROSSARO 3 il 00E0R 2 IAVAL 
tn/4>4«*« nu M U » 4 M U « I U M C ^ O N m-im MUOomAM «éVi*U cmrijnoo K M r m i r M i r i K ' 

S U E AR 

(.M A Ml Y 
Le» C u l c r i r t N I 

Sr M V A C I N T H I 
C i n é m a Paris 

J O U I I î l 

Cinema i l 
V K r om A v u 1 1 

Laurier 

DftUMMONOVilli ï v A i i i n u m 
Orummond Le P a n t 

SORl i 

ROGER M00RE 
JAMES BONO 007' 

RIEN QUE POUR VOS YEUX 

AUSSI 2i ruv. A CHAQUE CINE 

t> CHAfrlPlAlrl 1 JEÛR ÏAiOfl 

i> LORCUEUIl 1 I OOEOH 1 IAUAI 

' RAQlONCtJM I f 1 1 1 1 OfCU M K M »• - J l ^ ||) t»/ 

S T • J f R o m f 

L e s S e x P i s t o l s à l ' é c r a n 

o u « l a g r a n d e e s c r o q u e r i e » 

Les Sex Pistols, le célèbre groupe considéré comme le créateur du 
«punk rock». d e l ' A g e n c e F rance Presse 

Sex P i s t o l s , Sid 
V i c i o u s , J o h n y 

Rotten... une connais­
sance de l ' a n g l a i s 
n'est pas exigée pour 

être sensible à l'ou­
trance et à la provo­
cation de ces noms. 

L e s Sex Pistols , ce 
groupe anglais con-

1 
L€5 c m e / n A s a FRflfiCE FILT1 f 

Km 

DU JEU SUPERBE... Un film merveilleusement \ J 
intelligent, cynique e( d'une brutalité boulversante. 

(NORMA MCCLAIN STOOP, AFTER DARK) 
"MERVEILLEUX... 

L'histoire d'une decadence de grand style 
( BRUCE WILLIAMSON. PLAYBOY ) 

D'après une nouvelle de JEAN RHYS. 

Q U A R T E T 
^ unfilmdeJAMESIVOPY 

lit % 
y ^ 
V. FIMMMI \ £ 

.CAMNIOl.liT 

ALAN BATIS M A G G I E S M I T H 
ISABELLE A D I A N I A N T H O N Y H I G C I N S 

M i l N M M I A C . I S M 

r i iai l • if MlStl M ( I l IS l l tM I I Ml 4.1 l«M 
• • • " • ' • ' ' i • Wlllt M'MMI i «• ' , «•••• i N ' I ils 

IMS, H:50, 
1 « 5 . I H 0 , 1 1 : 0 5 d c s j a r d i r v s 1 

B A S I U I R f I 288 3MI 

La maqie ducinéma voua 
emporte dam un monde 
de ^antaiuie musicale 
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s idéré c o m m e le créa­
teur du «punk rock*, 
devint célèbre en 1976 
e t d i s p a r u t en 1 9 7 9 
q u a n d l eu r b a s s i s t e 
Sid Vicious, accusé à 
New York de meurtre 
de son amie, mourut 
d'une overdose. 

M I C H A E L 
A D L E R 
de l'agence Fronce-Presse 

A u p a r a v a n t , i l s 
a v a i e n t é t é , ou au 
moins avaient e s sayé 
d 'être, le «rock group» 
le plus sale, le plus in­
solent, le plus violent 
et le plus anti-confor­
m i s t e de t o u s l e s 
temps. 

P a r e x e m p l e , lors 
d'un show anglais té­
l é v i s é en d i r e c t , les 
q u a t r e m e m b r e s du 
groupe n'ont cessé de 
dire des obscénités au 
p r é s e n t a t e u r B i l l 
Grundy. 

Lors d'un concert à 
S a n F r a n c i s c o , V i ­
cious est descendu de 
la s c è n e p o u r s ' e n 
prendre, en se servant 
de sa guitare, à un 
spectateur. 

Pour sa part, le gui­
t a r i s t e sol is te S t e v e 
Cook des Sex Pistols 
se vante de s 'être di­
ver t i , lors de la signa­
ture d'un contrat avec 
une maison de disque, 
en violant une des se­
crétai res . 

U n e j o l i e b a n d e , 
n'est-ce pas? Mais ses 
«exploits» ne s ' a r rê ­
tent pas là, c o m m e le 
prouve le tournage de 
leur film «The Grea t 
Rock 'n Roll Swindle* 
( « L a g r a n d e e s c r o ­
q u e r i e du R o c k ' n 
RolU) , qui a nécessité 
t ro i s a n n é e s de tra­
vai l , cinq metteurs en 
scène, autant de pro­
d u c t e u r s , e t a é t é 
m a r q u é p a r d e u x 
morts (Sid Vicious et 
son a m i e , N a n c y 
Spungen), un procès 
e t de v i o l e n t s i n c i ­
dents. 

E n 1 9 7 7 , M a l c o l m 
M a c L a r e n , m a n a g e r 
du groupe, eut l ' idée 
d'un film avec les Sex 
Pistols . Après s 'être 
heurté à de nombreux 
refus, il conclut un ac­
cord avec l 'Amér ica in 
Russ Meyer , un célè­
bre metteur en scène 
de cinéma «Soft Por­
no». 

À l 'origine, ce de­
vait être une sorte de 
«film policier» intitulé 
«Who Killed Bambi?» 
(«Qui a tué Bambi?») 
et financé en grande 
partie par la 20th Cen­
t u r y F o x . M a i s 
c o m m e le d i s a i t le 
r é a l i s a t e u r a n g l a i s 
Julian Temple , finale­

ment retenu pour le 
t o u r n a g e , «dès l e u r 
première rencontre, il 
était facile de s 'aper­
c e v o i r qu 'un m o n d e 
séparait Meyer de Sid 
Vicious et de Johny 
Rotten. Les Sex Pis­
tols voulaient utiliser 
Meyer pour faire* un 
film sur les S e x ' P i s ­
t o l s . À l ' i n v e r j e 
Meyer voulait utilisftr 
les Sex Pistols R9pr 

faire un film de Russ 
Meyer.» w 

Certes Meyer , fcvec 
sa s e n s i b i l i t é bour ­
geoise et son âge (la 
cinquantaine), n'était 
pas celui qu'il fallait . 
En revanche. Temple , 
étudiant à la Brit ish 
National Film School 
en 1976 lorsqu'il fit la 
connaissance des Sex 
Pistols dans une boite 
londonienne , a b a n ­
donna l 'école et suivit 
le groupe avec sa ca­
méra. Il était la pour 
fi lmer leurs folies et 
certains de ses docu­
ments, en 8 et 16 m m , 
ont été utilisés dans 
«La grande escroque­
rie du Rock'n RolU. 

M ê m e T e m p l e eut 
des p r o b l è m e s a v e c 
les S e x P i s t o l s . Lo 
film est un récit ironi­
que, commenté par le 
m a n a g e r du g r o u p e 
M a l c o l m M a c L a r e n , 
sur le t hème «Corn-, 
ment esc roquer f'în-
dustrie du disque -==s 
Conseils donnés en 10 
L e ç o n s » . M a c L a n*ji 
avec ses cheveux roilc 
et son air de petit gaJ-
çon explique, accom­
pagné par une naine 
a p p e l é e H e l e n of 
Troy . «-Comment fa­
b r ique r un g r o u p e ! , 
«Comment exp lo i t e r 
au maximum les mai­
s o n s de d i s q u e s * , 
«Comment entretenir 
la haine», «Comment 
faire des affaires, et 
q u e l l e s a f f a i r e s » ! , 
e t c . . En bref, c ' e^ t 
l'histoire des Sex P i s ­
tols. 5 

Mais à part ce «puÇ 
on», pour épater les 
bourgeois, les Sex P f » 
lois étaient des musD-
c i e n s s é r i e u x , q u i 
s ' a c c r o c h a i e n t a un 
r o c k ' n roll p r im i t i f ! 
violent, presque incol 
hérent afin d ' e x p r Ç 
mer leur vérité f a c l 
aux injustices de cettf 
Angleterre en proie $ 
une crise aussi bierl 
m o r a l e q u ' é c o n o m i j 
que . P a r le t ruchc* 
ment des Sex Pistols? 
des j e u n e s Anglais 

aient 
euri 

f r u s t r a t i o n s . EtJ 
Grande-Bre tagne le 
disques des Sex Pi.< 
lois devaient renconi 
trer un succès compaj 
r a b l e à c e l u i de 
B e a t l e s . O r i g i n e 5 
centre du phénomèn 
punk, les Sex Pistol5 
f a i s a i e n t tout a v e d 
éc la t , allant j u s q u ' à 
enregistrer un disqud 
avec le «cerveau» du 
vol du t r a i n p o s t a l 
L o n d r e s G l a s g o w j 
Ronnie Biggs , é v a d é 
de prison et réfugid 
au Brési l . Sans doutej 
le monde du punk, , 
avec ses bons et mau-J 
vais côtés, se retrou-f 
ve-t-il dans le f i lm, j 
film. » 

Reste à savoir si loî 
«punk», tel qu'il était; 
i nca rné par les S e » 
Pistols, a de la va leur* 
Est-ce que son origlC 
nalité justifie sa vio"; 
lence? ! 

« 

i 

désoeuvrés trouvaien 
un e x u t o i r o à 1 

J 

« 
: 

3 ^ i 

Sid Vicious dans «La grande escroquerie 
du rock'n roll». ^ 
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* Achats en magasin seulement * Centre-ville Montréal et dans toutes les succursales 
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Sélection de 
a . 

. t 

chaussures pour dames an 

1 33V3% 3373% 3373% 4 0 % à 5 0 % 
dérobais! dérobais! de rabais! dérobais! 
Vêtements de nuit de Linda Tenues d'intérieur de Bill Tile, Blazers Alia en velours côtelé Pantalons Ballin 

et Maiden Form John Warden et Claire Haddad pour dames pour jeunes filles 

La Baie, ord. 18 0 0 à 9 0 0 0 

• 

La Baie, ord. 3 5 0 0 à 195 0 0 La Baie, ord. 6 0 0 0 La Baie, ord. 1 9 " à 3 4 0 0 

1200 à 6 0 o o h 23°° à 13000 * 39" c 9" à 19" ch. 
• 

25% â33V3% 3373% 5 0 % de rabais! 40% 
dérobais! de rabais! et plus! de rabais! 

Robes et robes «petit budget» Peignoirs «petit budget» pour Sélection de blazers Jupes — culottes 
pour dames dames pour dames pour dames 

en molleton ou en tissu-

La Baie, ord. 1 9 " à 2 9 " 
couverture 

La Baie, ord. 5 0 0 0 à 8 5 0 0 La Baie, ord. 2 7 " 

14" à 19" ch 
La Baie, ord. 19 9 7 à 24" 24" ch 15" * 

Ai 

Votre entière satisfaction...nous la garantissons! 

\ • Centre-ville, lun. à mer, lOh à 18h; jeu. et ven., lOh à 21 h; sam., 9h â 17h 
, a2?aie • Succursales, lun. amer., 9h30 à 18h, jeu. et ven., 9h30 à 21h; sam., 9h à 17h 

• Centre-ville â Montréal 281-4422 • Boulevard 728-4571 • Dorval 631-6741 • Rockland 739-5521 
• Centre Laval 688-8970 • Place Versailles 354-8470 • Place Vertu 332-4550 • Promenades St-Bruno 653-4455 
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Venez dès maintenant! 
Venez en profiter dès aujourd'hui! On vous attend avec toutes sortes d'aubaines vraiment spectaculaires! 

* Achats en magasin seulement * Centre-ville Montréal et dans toutes les succursales 

50% de 
O rabais! 

Complets «petit budget» 
pour hommes 

Modèles pure laine ou laine mixte. 

La Baie, ord. 120.00 

59 9 7 
l'ens. 

33'/; de 

de 
O rabais! 

Cassettes pour jeux vidéo 

Sélection de cassettes 
pour jeux vidéo 
Mattel et Atari. 

3 /© rabais! 
Tous les moufles 

et chapeaux pour garçons , 

filles, tout-petits 
et nouveau-nés. 

de 
O rabais! 

Tous les 
dessous thermiques 

pour garçons et filles. 
Tailles 4 à 14. 

337 de 
3 /o rabais! 337 

Toutes les 
pantoufles 

pour garçons 
et filles. 

337 de 
3 /O rabais! 

Anoraks et dufflecoats «petit budget» 

pour hommes 

La Baie, ord. 59.97 

39 97 
ch. 

de 
3 /o rabais! 

Toutes les 
bottes 

pour garçons 
et filles. 

de 
rabais! 

Services à dîner 20 pces Àrklow 

La Baie, ord. 69.99 

4Q99 
• M l'ens. 

50°/É de 
O rabais! 

Tous les vêtements et accessoires 
de ski du rayon des sports 

Comprend: équipement et bottes de ski de randonnée, vestes, 
combinaisons, moufles, gants, chapeaux, chaussettes et 

dessous. 

337 de 
3 /o rabais! 
Manteaux et vestes 

pour garçons et filles. 
Costumes de neige 

pour tout-petits et nouveau-nés, 
tailles nouveau-nés à 3X. 

25% à 50% 
de rabais! 

Pantalons laine et polyester/laine 
«petit budget» pour hommes. 

La Baie, ord. 19.97 à 29.97 

149f 
de 
rabais! 

Service 20 pièces Microserve. 

La Baie, ord. 39.99 

OQ99 

f 
•0» 

M 

Votre entière satisfaction...nous la garantissons! 

• \ • Centre-ville, lun. à mer.. lOh à 18h; jeu. et ven., lOh à 21h; sam., 9h à 17h 
; ' ' ^ a i e • Succursales, lun. o mer.. 9h30 à 18h; jeu. et ven., 9n30 à 21h: sann., 9h à 17h 

WÊÊHÊÊÊÊÊ ' 
VISA 

wmmm A 
• Centre-ville à Montréal 281-4422 • Boulevard 728-4571 • Dorval 631-6741 • Rockland 739-5521 
• Centre Laval 688-8970 • Place Versailles 354-8470 • Place Vertu 332-4550 • Promenades St-Bruno 653-4455 
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